
 

 

12 SEPTEMBRE 2021 -  dimanche 

ÉVANGILE 

« Tu es le Christ… Il fallait que le Fils de l’homme souffre beaucoup » (Mc 8, 27-35) 

Alléluia. Alléluia. 
Que la Croix du Seigneur soit ma seule fierté ! 
Par elle, le monde est crucifié pour moi, 
et moi pour le monde. 
Alléluia. (Ga 6, 14) 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (Mc 8, 27-35) 

En ce temps-là, 
Jésus s’en alla, ainsi que ses disciples,  
vers les villages situés aux environs de Césarée-de-Philippe.  
 
Chemin faisant, Il interrogeait ses disciples :  
« Au dire des gens, qui suis-Je ? »  
 
 Ils lui répondirent :  
« Jean le Baptiste,  pour d’autres, Élie, pour d’autres, un des prophètes. »     

Et Lui les interrogeait :  
« Et vous, que dites-vous ?  Pour vous, qui suis-Je ? » 
 
Pierre, prenant la parole, Lui dit :  « Tu es le Christ. »  
 
Alors, Il leur défendit vivement de parler de Lui à personne. 
Il commença à leur enseigner  
qu’il fallait que le Fils de l’homme souffre beaucoup,  
qu’Il soit rejeté par les anciens, les grands prêtres et les scribes,  
qu’Il soit tué, et que, trois jours après, Il ressuscite.  
     
Jésus disait cette Parole ouvertement. 
Pierre, Le prenant à part, se mit à Lui faire de vifs reproches.  
 
 Mais Jésus se retourna. 
 Et, voyant ses disciples, Il interpella vivement Pierre : « Passe derrière Moi, Satan !  
Tes pensées ne sont pas celles de Dieu, mais celles des hommes. » 
     
Appelant la foule avec ses disciples, Il leur dit :  
 
« Si quelqu’un veut marcher à ma suite,  
qu’il renonce à lui-même, qu’il prenne sa croix et qu’il Me suive.  
 
Car celui qui veut sauver sa vie la perdra.  
Mais celui qui perdra sa vie à cause de Moi et de l’Évangile la sauvera. » 

         

   Acclamons la Parole de Dieu.  
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« former la Vie de la Divine Volonté sur la terre »                                           GE- La Volonté Divine – Lumen Luminis 

Le Livre du Ciel                  Tome 16 -  4 octobre 1923                        Luisa Piccarreta  
La Divine Volonté est partout. Pour qu'Elle devienne la Vie de l'âme, celle-ci doit 
faire disparaître sa volonté en l'immergeant dans la Divine Volonté.  

«Ma fille, comment pourrais-Je te laisser 
 puisque ma Volonté est emprisonnée dans ton âme,  
où Elle donne vie à tous tes actes et  où Elle place sa Vie comme dans son centre?  
 
C'est ainsi que sa Vie se trouve à un endroit sur la terre. Ah! si ma Vie n'était pas là sur la 
terre, ma Justice se déverserait avec tant de furie qu'Elle l'annihilerait.»  

En entendant ces mots, je Lui dis:  
«Mon Jésus, ta Volonté est partout et tu dis qu'elle est emprisonnée en moi?»  
 
Il reprit: «Elle est en effet partout  
- par son Immensité, par son Omniprésence,  par sa Puissance.  
 
Comme une Reine, Elle se soumet tout,  
- ne laissant personne échapper à son Empire.  
 
Mais, en tant que Vie dans laquelle les créatures immergent leur vie  
- pour ainsi former la Vie de la Divine Volonté sur la terre, cela n'existe pas. 
Pour ceux qui n'accomplissent pas ma Volonté, c'est comme si ma Volonté n'existait pas.  

C'est comme si  
- une personne avait de l'eau dans sa chambre mais ne voulait pas en boire,  
- ou qu'elle avait une source de chaleur 
   mais ne voulait pas s'en approcher pour se réchauffer,  
- ou qu'elle avait du pain à sa disposition mais ne voulait pas en manger.  
 
Ne se servant pas de ces éléments à sa disposition pour entretenir sa vie,  
elle pourrait mourir de soif, de froid et de faim.  
Si elle ne s'en servait que rarement, elle serait faible et malade. 
Si elle s'en servait tous les jours, elle serait en santé et robuste.  
 
Quand on possède un bien, il faut savoir s'en servir et s'en servir de la bonne manière. 
C'est ainsi qu'on peut en tirer profit.  

Il en va ainsi en ce qui concerne ma Volonté:  
pour qu'Elle devienne la Vie d'une âme, celle-ci doit faire disparaître sa propre volonté en 
l'immergeant dans la Mienne. Sa volonté ne doit plus exister. 
 
Ma Volonté. comme acte premier,  
doit prendre possession de tous ses actes et se donner à elle,  
- soit en tant qu'eau pour étancher sa soif avec son eau céleste et divine,  
- soit en tant que feu, pas seulement pour la réchauffer,  
mais pour détruire ce qui est humain en elle et le remplacer  par la Vie de ma Volonté,  
- soit en tant que nourriture, pour la nourrir et la rendre robuste et en parfaite santé.  

Oh! comme il est difficile de trouver une créature qui soit prête à renoncer à tous 
ses droits pour n'accorder qu'à ma Volonté le droit de régner en elle !  
 
Presque toutes veulent garder quelque chose de leur propre volonté. Parce que ma 
Volonté ne règne pas complètement en elles, Elle ne peut former sa Vie en elles.»  


